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Nous ne continuerons pas la transcription de ces tableaux. Le seul
tableau des absences nous dit que nous sommes passablement au-dessus
de la moyenne et que, sous ce rapport comme sous d'autres, nous avons
encore des progrès à faire. (A suivre.)

BIBLIOGRAPHIE
méthode Frœbel. lie bonheur de l'enfanee. Guide des mères

et des institutrices pour Véducation des petits enfants, par Mme Elise Van
Calcar, avec 32 planches hors texte. Gand, librairie Hoste.

Les instituteurs désireux de s'initier à la méthode Frœbel trouveront,
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dans l'ouvrage que nous annonçons, un exposé concis mais suffisant
des principes et des procédés pratiques de ce système. Le canton de
Fribourg compte aujourd'hui un certain nombre d'écoles enfantines ;
malheureusement les institutrices qui dirigent ces cours n'ont, pour la
plupart, aucune notion des Jardins Frœbel. C'est là une grave lacune.
On ne saurait diriger ces écoles comme les degrés supérieurs. Le premier
âge a des exigences tout autres que l'adolescence. Il est impossible
d'enseigner le catéchisme, la lecture, le calcul, l'écriture à des enfants
de cinq ans, de six ans de la même manière qu'à des jeunes gens de sept
à neuf ans. Toute institutrice appelée à diriger une école enfantine,
mission aussi importante que délicate, devrait être familiarisée avec
tous les procédés, tous les moyens dont dispose le système Frœbel. Or,
l'ouvrage de Mme Van Calcar pourra servir à, leur faire connaître soit la
méthode et les principes fondamentaux de cet enseignement, soit les
procédés pratiques qui en constituent l'application.

L'auteur nous parle d'abord du fondateur de cette méthode, de
Frédéric Frœbel ; il nous montre la supériorité de son système sur celui
des pédagogues antérieurs : Rousseau, Basedow et Pestalozzi. Il explique
l'origine et la raison du nom de Jardins d'enfants donné aux institutions

frœbéliennes ; puis il indique le plan et les diverses parties d'un
jardin. Il a eu même soin d'adjoindre une planché spéciale à son livre
afin de mieux faire saisir les diverses parties dont le jardin doit se
composer. Il passe en revue le mobilier, les outils, les divers objets
nécessaires à ce premier enseignement, ainsi que tous les exercices qui
rentrent dans cette méthode.

En étudiant avec soin l'enfant dans les différentes phases de son
développement, nous découvrons ses divers besoins. L'un des besoins
les plus intimes et les plus impérieux de l'enfant, c'est d'user de ses
forces physiques, de se mouvoir et de déplacer toutes choses. Il tend à
imiter sans cesse ce qu'il voit autour de lui. C'est ce que nous appelons
jouer et c'est dans ces jeux que se révèlent bientôt l'imagination et la
puissance créatrice de l'homme. Il choisit volontiers des objets pour les
transformer en quelqu'autres choses selon son caprice. Or, Frœbel s'empare

de ces jeux naturels comme du meilleur moyen d'éducation parce
que l'enfant s'en sert pour s'instruire lui-même. Tout en regardant, en
manipulant, en cassant les objets qui tombent sous sa main, en frappant
des pieds et des mains, l'enfant fait connaissance avec tout ce qui
l'entoure. Ses mains, ses pieds avec ses yeux sont ses premiers maîtres.
C'est ainsi qu'il puise, dans le milieu même où il se trouve, des idées,
justes ou fausses, claires ou confuses, selon que les objets qui se
présentent à lui, sont simples ou compliqués, selon les conditions où ils
frappent ses sens. Frœbel va au-devant des besoins de l'enfant en lui
présentant des objets attrayants, simples d'abord dans leur couleur et
leur forme, et en graduant sagement les difficultés. Il s'attache en même
temps à satisfaire au besoin que le petit enfant manifeste de se remuer
et de s'agiter. Inutile d'ajouter que les facultés intellectuelles et morales
recevront un développement en rapport avec leurs forces et avec les lois
de la nature.

La diffusion si rapide des jardins de Frœbel en Allemagne, en Suisse,
en Angleterre et aux Etats-Unis surtout, démontre mieux que tous les
raisonnements, l'excellence de cette méthode.
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